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Quels devraient être les choix de l’Eglise ? Question omniprésente dans ses moments de remi-

se en cause. En période de crise, elle se croit indispensable, revendique ses droits. Difficile de 

suivre le maître ! « Ne soyez pas bouleversés … croyez en moi » dit -il simplement. Ne fuyez pas !  

Jésus enseigne ses disciples sur la signification de son départ vers le Père. A la fois une mort à  

ce monde, un passage vers la vie en plénitude. Il les attire eux aussi vers le Père. Son départ les 

associe à son œuvre et fait d’eux des témoins de la communion du Père et du Fils.           .                                                                                                                                

Devant le nombre croissant de nouveaux croyants en Jésus Christ, l’Eglise s’organise et les apô-

tres appellent l’assemblée à choisir sept hommes au service des tables pour les aider dans leur 

ministère totalement consacré à la Parole.                                                                    .                                                                                    

L’Apôtre Pierre exhorte les disciples de sa communauté à entrer dans la construction de la de-

meure spirituelle fondée sur la pierre angulaire qu’est le Christ. Cette pierre angulaire élève les 

disciples au salut mais est une pierre d’achoppement pour ceux qui refusent d’obéir à la Parole.                                                                                                                                                                                                              

Ce qui semble le plus vital pour l’Eglise c’est de demeurer dans la pleine communion avec Jésus. 

Car lui seul assure à son Eglise la parole de vie, la pleine communion avec le Père, la prospérité 

de sa mission. C’est pourquoi quand elle s’organise elle a pour réflexe d’être fidèle à la prière 

pour discerner comment l’Esprit Saint la conduit sous l’autorité des Apôtres.   

En ce 5è dimanche de Pâques, la liturgie nous fait découvrir les critères essentiels à la vie de 

l’Eglise : Elle est l’œuvre du Père, fondée sur l’amour du Christ, animée par l’Esprit Saint. L’Eglise 

n’est une œuvre humaine, elle ne peut donc pas être gérée comme une entreprise humaine. 

Elle est une œuvre de la grâce qui nous y fait participer. Nous n’avons pas à gérer la grâce mais 

à en vivre avec foi. Les questions de Thomas comme de Philippe restent encore ouvertes parce 

que les membres de l’Eglise doivent faire l’expérience du passage, du chemin. La grâce nous 

interdit de nous croire arrivés par nos propres moyens et nos croyances. L’Eglise reste à l’image 

de Jésus, un chemin et en chemin vers le Père. Elle n’a pas d’autre but que celui indiqué depuis 

son origine : une œuvre d’amour de Dieu pour le salut du monde. Nous n’avons pas d’autre 

image de Dieu que celle de Jésus. Donc l’Eglise doit constamment se nourrir de son mystère 

pascal : Jésus nous laissant les signes de sa présence, sa croix et aussi sa montée vers le Père. 

« Tu ne crois donc pas que je suis dans le Père … Celui qui croit en moi… fera non seulement les 

mêmes œuvres que moi mais aussi de plus grandes, parce que je pars vers le Père.»                            .                                                                                                                                                                                                      

Les défis de l’Eglise aujourd’hui c’est de rester fidèle à l’annonce de la Parole, de vivre de la 

même charité de Dieu envers tous les hommes quelles que soient leurs origines, de marcher 

avec tous dans l’Espérance de la plénitude en Dieu. Cela demande de sa part de s’ouvrir aux 

réalités humaines pour l’annonce de la parole, de vivre en communion les uns avec les autres 

pour demeurer dans la vérité du Christ. Elle doit rester modeste quant à ses résultats ; elle ne 

doit en rien se les approprier. L’Eglise ne fabrique pas des stars, mais reçoit des témoins  ; elle 

doit nous parler de la gloire de Dieu. Alors non au show business dans l’Eglise. C’est un 

avertissement pour ne pas tomber dans le contre-témoignage et la trahison que laissent à leurs 

victimes, certains hommes d’Eglise restés dans la toute-puissance manipulatrice. Au contraire, 

Jésus nous demande de nous ajuster à la vérité du Père et non ajuster Sa Parole à nos désirs. 

Prions avec le psaume 32 : « Criez de joie pour le Seigneur, hommes justes ! Le Seigneur aime le 

bon droit et la justice ; la terre est remplie de son amour. Dieu veille sur ceux qui le craignent… » 


